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À mes parents





PROLOGUE

UN SUJET D’ACTUALITÉ


Notre bonne « vieille » Europe n’a jamais connu autant de personnes âgées. Bien sûr, c’est un sujet d’inquiétude, particulièrement dans certains pays d’Europe (l’Allemagne, l’Italie…) qui voient leurs populations baisser drastiquement (avec la fameuse question: qui paiera les retraites?!!), mais c’est aussi un motif de satisfaction, puisque cela veut dire qu’on meurt moins vite, qu’on n’a jamais mieux résisté aux maladies de toutes sortes, et donc qu’on peut vivre plus longtemps et mieux.

À ces personnes âgées, ce petit livre voudrait dire que la Bible a une parole bien spécifique pour elles.

Quel message veut-elle donner?

Ce ne serait pas la Parole de Dieu, si ce n’était pas avant tout une belle parole d’espérance. Nous touchons là au cœur de ce qu’est la Bible: fondée sur une histoire particulière, celle d’Israël, d’abord esclave, puis libéré à travers une longue route pour accéder à une Terre Promise; ce sont des mots, des images, un message qui invite toujours l’homme à se remettre debout s’il est tombé, à avancer s’il veut s’arrêter, à espérer s’il a de bonnes raisons pour ne plus y croire… à reprendre confiance s’il n’a plus de courage en lui ou dans les autres.

La vieillesse peut être très difficile à vivre: elle peut être vécue comme un isolement, parce que le déplacement devient difficile pour aller voir amis ou famille, ou parce qu’à cause de l’âge on entend moins, on voit moins; elle peut être alors souffrance, parce que les membres du corps se délitent peu à peu. On m’oublie, tel un mort effacé des mémoires, je ne suis plus qu’un débris, dit le psaume 31 (30). La Bible est merveilleuse qui offre à la personne âgée une réflexion pleine de sagesse et d’espérance qui peut l’aider à reprendre souffle, au moins dans son cœur.

Mais la vieillesse, ce n’est pas seulement cela. C’est aussi la belle image des grands-parents avec leurs petits-enfants…

Vous avez raison de le souligner, et moi qui serais en âge d’avoir des petits-enfants, je suis très sensible (et je vibre même) à cette belle relation qu’ont mes amis – d’enfance, ou bien mes amis dans ma paroisse –, avec leurs petits-enfants. Ils deviennent à force un peu les miens quand je les connais bien. Ces grands-parents qui sont parvenus peu à peu à la retraite sont très souvent appelés par leurs enfants pour venir garder tel petit-fils ou petite-fille pendant les vacances, ou bien les prendre parce qu’une maternité se profile. Il y a une bien belle relation qui se noue alors entre ces enfants et leurs grands-parents, parfois arrière-grands-parents, ils en deviennent les confidents, et bien souvent je m’extasie avec eux de tel mot spontané d’enfant, ou bien je rie avec eux de telle bêtise. Pour le dire brièvement, les personnes âgées sont là très acteurs dans la fabrication du tissu social, elles aident à la communion entre les familles, et cela est inestimable.

À chaque fois, il faut se dire: est-ce que la Bible peut illustrer et même venir conforter ce que je vis au plus profond de moi-même? C’est alors un point d’appui irremplaçable en découvrant que ce que je vis est aussi évangélique. Est-ce que le Seigneur bénit cette affection entre parents, grands-parents et enfants? Oui, bien sûr, la scène dans l’évangile de Marc au chapitre 10 est très explicite:


13 Des gens lui amenaient des enfants pour qu’il les touche, mais les disciples les rabrouèrent. 14 En voyant cela, Jésus s’indigna et leur dit: « Laissez les enfants venir à moi, ne les empêchez pas, car le Royaume de Dieu est à ceux qui sont comme eux. 15 En vérité, je vous le déclare, qui n’accueille pas le Royaume de Dieu comme un enfant n’y entrera pas. » 16 Et il les embrassait et les bénissait en leur imposant les mains.



Vis-à-vis du Père dans les cieux, accueillir le Royaume de Dieu avec la confiance d’un enfant, voilà en quelque sorte un programme tout tracé.





- 1 -

LA LONGÉVITÉ FABULEUSE DES PATRIARCHES


« Metoushèlah vécut en tout neuf cent soixante-neuf ans » (Gn 5,27)


Adam (Gn 5,3-5): 930 ans

Seth (5,7-8): 912 ans

Enosh (5,9-11): 905 ans

Qénân (5,12-14): 910 ans

Mahalalel (5,15-17): 895 ans

Yèred (5,18-20): 962 ans

Hénok – il fut « enlevé » par Dieu –: 365 ans (Gn 5,23-24)

Mathusalem/Metoushèlah (Gn 5,26-27): 969 ans (mort l’année du déluge)

Lamek, père de Noé (5,30-31): 777 ans Noé (9,28-29): 950 ans

Sem, fils de Noé (11,10-11): 602 ans

De Sem à Abraham, Isaac et Jacob (Gn 11,10-32) 438 ans: Arpakchad (11,12-13); il est le fils de Sem 433 ans: Shèlah

464 ans : Eber

239 ans : Pèleg

239 ans : Réou

230 ans : Seroug

148 ans : Nahor

205 ans : Tèrah (père d’Abraham – 11,32)

175 ans : Abraham

180 ans : Isaac

147 ans : Jacob



« Il y a un moment pour tout et un temps pour chaque chose sous le ciel: un temps pour enfanter et un temps pour mourir » (Qohéleth 3,1-2). Un temps pour vieillir? Que dit la Bible sur la vieillesse? Dès les premières pages, l’âge des patriarches semble inimaginable. Il ne se compte pas en dizaines, mais en centaines d’années!

Oui, Adam lui-même, le premier des patriarches a vécu extrêmement vieux! Voilà ce qu’en dit le livre de la Genèse:


(Genèse 5,3) 3 Adam vécut cent trente ans; à sa ressemblance et selon son image, il engendra un fils qu’il appela du nom de Seth. 4 Après qu’Adam eut engendré Seth, ses jours durèrent huit cents ans et il engendra des fils et des filles. 5 Adam vécut en tout neuf cent trente ans et mourut.



Et voici le passage qui concerne Mathusalem (son nom grec est Mathousala, qui a été francisé en Mathusalem; mais son nom hébreu est Metoushèlah):


(Genèse 5,25-27) 25 Metoushèlah vécut cent quatre-vingt-sept ans et engendra Lamek. 26 Après avoir engendré Lamek, Metoushèlah vécut sept cent quatre-vingt-deux ans et engendra des fils et des filles. 27 Metoushèlah vécut en tout neuf cent soixante-neuf ans et mourut.



Ne dit-on pas « vieux comme Mathusalem » pour dire qu’une personne est extrêmement âgée?

En effet au Proche-Orient, la tradition veut qu’on affecte aux fondateurs de dynasties ou de peuples un âge extrêmement ancien; et cependant on peut observer dans la Bible une esquisse de réalisme; car l’âge des patriarches n’y dépasse pas 1 000 ans, alors qu’en Mésopotamie par exemple, on n’hésite pas à leur accorder un âge moyen de 30000 ans. La particularité est que Mathusalem meurt l’année du déluge; et, de fait, on remarque que les patriarches nés après le déluge vivent en moyenne un demimillénaire de moins: le plus vieux patriarche né après le déluge n’atteint que 464 ans, contre 505 de plus pour Mathusalem. Si on prend la Bible à la lettre, cela ferait des familles étonnantes où jusqu’à 12 générations seraient présentes ensemble!

Que penser de ces incroyables longévités?

Il s’agit bien sûr d’un message théologique; il ne faut pas lire ces versets au pied de la lettre. Ces durées fabuleuses plaident d’abord pour dire que la création, ce « commencement » du monde, a été voulue, organisée par Dieu; car aucun homme bien sûr ne peut arriver par lui-même à une telle longévité. Nous sommes dans une époque mythique encore proche du divin, où le monde, le « vrai », celui que nous connaissons, ne s’est pas encore vraiment formé… et où tout est possible.

L’homme n’est pas encore constitué dans son humanité, avec une naissance et une mort bien terrestres; avant le déluge, l’histoire n’a pas encore vraiment commencé, elle va prendre un départ décisif avec lui, cette espèce de baptême avant la lettre. Dès le début, le Seigneur annonce la couleur:


(Genèse 6,3) Le Seigneur dit: « Mon Esprit ne dirigera pas toujours l’homme, étant donné ses erreurs: il n’est que chair et ses jours seront de cent vingt ans. »



Il faudra ainsi ce passage par les eaux du déluge pour que l’homme commence à être lui-même, et non un demi-dieu qui est à mi-parcours entre le ciel et la terre. Le déluge va révéler l’homme à lui-même, et va le faire devenir humain dans une faiblesse et une fragilité annoncées. C’est intéressant de réfléchir à tout cela dans une réflexion sur le baptême!

Et après Noé, la longévité devient-elle plus « normale »?

Après Noé en effet, et jusqu’à Jacob le petit-fils d’Abraham, on meurt moins vieux, mais cela reste encore respectable: Abraham meurt à 175 ans (Gn 25,7), Isaac à 180 (35,28), Jacob à 145 (47,28); et 110 ans pour Joseph (50,26), tandis que Moïse meurt bien à 120 ans (au livre du Deutéronome 34,7) un petit signal qui nous est donné pour bien montrer qu’en tout, y compris pour l’âge de sa mort, Moïse suit scrupuleusement l’ordre de Dieu édicté au début du déluge (Gn 6,3). Le déluge représente un tournant où l’humanité commence à entrer dans l’histoire; les hommes y sont moins extraordinaires et deviennent plus humains.

À partir de David les rois d’Israël atteignent-ils toujours de tels âges?

Non, pas du tout, et on a l’impression qu’avec la description de leurs règnes dans les livres de Samuel et des Rois, on commence à « faire » de l’histoire, c’est-à-dire que les auteurs ont le souci d’une certaine précision sinon exactitude. La longévité devient plus « normale »; des vingt rois qui se succédèrent de David à Sédécias, seul David atteint l’âge, exceptionnel pour l’époque, de 70 ans, Salomon n’atteignit que 50 ans; il faut dire aussi que plus d’un roi mourut de mort violente prématurément (par assassinat).

Parlez-nous du vieillard Noé qui après le déluge regagne enfin la terre ferme. Que dit le livre de la Genèse sur les dernières années du patriarche?

Il s’agit en effet de Genèse 9,18-28:


18 Sem, Cham et Japhet étaient les fils de Noé qui sortirent de l’arche; Cham, c’est le père de Canaan. 19 Ce furent les trois fils de Noé, c’est à partir d’eux que toute la terre fut peuplée. 20 Noé fut le premier agriculteur. Il planta une vigne 21 et il en but le vin, s’enivra et se trouva nu à l’intérieur de sa tente. 22 Cham, père de Canaan, vit la nudité de son père et il en informa ses deux frères au-dehors. 23 Sem et Japhet prirent le manteau de Noé qu’ils placèrent sur leurs épaules à tous deux et, marchant à reculons, ils couvrirent la nudité de leur père. Tournés de l’autre côté, ils ne virent pas la nudité de leur père. 24 Lorsque Noé, ayant cuvé son vin, sut ce qu’avait fait son plus jeune fils, 25 il s’écria: « Maudit soit Canaan, qu’il soit le dernier des serviteurs de ses frères! » 26 Puis il dit: « Béni soit le Seigneur, le Dieu de Sem, que Canaan en soit le serviteur! 27 Que Dieu séduise Japhet, qu’il demeure dans les tentes de Sem, et que Canaan soit leur serviteur! » 28 Noé vécut trois cent cinquante ans après le Déluge.



Noé ne maudit pas Cham, mais son fils, Canaan; c’est choquant cette malédiction! De quel Canaan s’agit-il?

Au moment où l’auteur inspiré écrit ce texte, sans doute l’époque royale entre le ixe et le vie siècle, Canaan n’est pas tant une personne que le peuple qu’il représente, honni par Israël parce qu’il représente ce groupe humain idolâtre, implanté au beau milieu de la terre d’Israël, qui adore le fameux Baal, le dieu des saisons et du tonnerre.

Il représente tout l’inverse du modèle proposé par Moïse et les prophètes, un peuple fidèle à l’alliance proposée par YHWH le dieu unique créateur. Canaan, l’ancêtre des Philistins sera toujours l’adversaire détesté des Hébreux et dans ce cadre, comme une épine dans le pied du peuple choisi.

Cet épisode explique en partie pourquoi Canaan sera toujours mal considéré dans la Bible, voué à être l’esclave des Hébreux. Cela nous amène à la remarque suivante, fondamentale: il y a un grand écart entre l’histoire racontée, censée remonter à une certaine époque, très lointaine en ce qui concerne les patriarches dont nous parlons; et la mise par écrit, bien plus tardive par rapport aux faits racontés, au service d’un projet théologique: expliquer en remontant à ses origines que Canaan idolâtre ne peut être que mauvais.

Revenons à la scène biblique. Que peut-elle bien signifier?

Il y a en effet ce détail savoureux pour le propos de notre livre qui est de parler du grand âge. Effectivement Noé qui a 500 ans au moment du déluge est parvenu à un âge… canonique. Ce détail de la nudité de Noé est d’un grand prix à mes yeux parce qu’il est révélateur de nombre de situations vécues aujourd’hui dans les hôpitaux ou maisons de retraite: quand on vieillit, on fait beaucoup moins attention à l’apparence; et des personnes qui ont été coquettes ou attentives à l’image qu’elles donnent ne le sont plus du tout. Et parfois la nudité involontaire est exposée au regard des visiteurs ou du passant dans le couloir.

C’est à cela que je pense quand je vois le geste délicat de Sem et de Japhet: ils « couvrirent la nudité de leur père ». Il y a vraiment une belle attitude humaine et chrétienne qui consiste à couvrir la nudité, c’est-à-dire à la protéger; l’homme nu, c’est l’homme exposé, désarmé, en danger.

Avec le détail des deux fils qui remettent à reculons son manteau à leur père, sans vouloir regarder sa nudité, il y a là une belle parabole pour aborder notre réflexion sur la vieillesse; car la vieillesse est une mise à nu souvent, un dépouillement toujours; et l’attitude juste de ceux et celles qui assistent ceux qui vieillissent ne serait-elle pas de couvrir avec bienveillance cette nudité pour la soustraire au regard des autres, tout en ne la remarquant pas eux-mêmes, dans une attitude de grande délicatesse et respect?

Quant à saint Augustin, il fait une longue méditation spirituelle en voyant dans Noé nu le Christ exposé sur la croix à la raillerie des passants (Cham dont la tradition dit qu’il se moqua de son père en voyant sa nudité); Sem et Japhet représentent alors l’Église qui, dans une attitude faite de respect et d’amour, vient recouvrir le corps nu de son Seigneur, reconnaissant en lui celui qui par sa mort, sauve l’humanité, le voile manifestant également le mystère « tenu caché » (saint Paul dans la lettre aux Éphésiens) du salut, non accessible directement à tous les hommes.
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